
Scandale des « jobdating » : la
conséquence d’années succes-
sives de casse du service public

d’éducation

L’académie de Toulouse, dès le 30 mars, et l’académie de Versailles, à
partir  du 30  mai,  ont  mis  en œuvre  une procédure  de  “jobdating”.
Celle-ci fait aujourd’hui scandale. Il s’agit d’une procédure accélérée de
recrutement de personnels contractuels enseignants, mais aussi d’in-
firmiers et AESH. Les entretiens de recrutement durent entre 20 et 30
minutes et sont menés par des inspecteurs·trices. La seule condition
de recrutement,  pour  les  postes  d’enseignant·es,  est  d’être  titulaire
d’un bac +3 minimum. 

SUD éducation dénonce sans ambiguïté aucune cette procédure. Le
caractère expéditif du recrutement laisse entendre à la société que les
compétences professionnelles et les connaissances disciplinaires né-
cessaires pour exercer les missions concernées sont minimales. Il jette
le discrédit sur les parcours de formation initiale dont ont bénéficié les
professeur·es actuellement en poste. Ce nouveau mode de “prof ba-
shing” est renforcé par la communication effectuée autour de ces job
dating par les rectorats et les médias qui s’en emparent. 

Cette procédure révèle l’état de délabrement dans lequel se trouve le
service public d’éducation après plusieurs décennies de casse par les
gouvernements  successifs.  Le  métier  n’attire  plus  les  étudiant·es,
comme en témoignent les chiffres des concours du premier et du se-
cond degré. Le nombre d’admissibles au CRPE, à titre d’exemple, est
cette année particulièrement inquiétant. Les causes de cette crise du
recrutement  sont  connues  :  déclassement  salarial,  moyens  insuffi-
sants, contre-réformes successives, casse de la formation initiale. Pour
SUD éducation, il est plus que jamais nécessaire d’exiger un plan d’ur-
gence pour l’éducation qui prenne en compte tous ces aspects. 
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Pour autant, les futur·es collègues qui sont recruté·es en ce moment
ne sont pas à blâmer. Au contraire, SUD éducation les assure dès à
présent de tout son soutien dans les épreuves qu’ils et elles auront à
affronter.  Partout,  SUD éducation défendra ces  collègues précaires,
comme nous l’avons toujours fait. 
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